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pu LA Ni,1U-

viLLt Iran-

6ir, HISTOIRE GÉNÉRALE
qui s'y joliic par le Meuve de Millilllpi , Se qui appartient au nicmc Gou-
voriioment. On iliviG; le Canada, ou Nouvoilc l'rance , en deux parties

l.v Septentrionale & la Méridionale
,
par rapport au i'ieuve de Saint Lau-

rent qui les traverfe ; & c'elt dans la prenuere qu'ell fituée la Ville de
Québec , Capitale de l'une Se de l'autre.

Ainfi les l'erros, qui font des deux côtes de ce Fleuve , formant pro-
prement la Nouvelle France , on comprentl que la mjilleure niécliodc cft

de s'attacher à fuivre fou cours. Sa fource cil encore inconnue
, quoi-

qu'on l'ait remonté jufqu'.i fept ou huit cens lieues. Les Coureurs de
Bois (S7) , dit la Hontan , n'ont pas été au-delà du Lac de Lencmh:;noii jou
Alimipc^on ^qui fe décharge dans le Lac fupérieur ; comme celui-ci tombe
dans le Lac des Hurons •, le Lac des Hurons , dans le Lac Erié, ou de Coiuy

,

ce le Lac Erié,dans leLac Ontario ou de Inontenac. C'eft de ce dernier Lac que
fort ce grand Fleuve

,
qui coule vingt iieues allez paifiblcnient, enfuite trente

autres avec rapidité jufqu'à la Ville de Mont-real, d'où il continue fou

cours avec modération jufqu'à celle de Québec , s'élargilîant delà peu-à-

peu ,
)ufqu'à fon embouchure, qui en ell à plus de cent lieues. S'il eu

faut croire les Sauvages du Nord , ajoute le même Voïageur , il tire fou

orisTUîc tlu grand Lac des AlTînipoucIs, cinquante ou foixante lieues au-

delà de celui de Lenemignon. Au Nord de (on embouciiure, on trouve

la grande Contrée de IjÀ/uior, que les Anglois nomment Nouvelle Bre-
tagne , habitée par des Indiens fort f\uvages , avec lefquels on n'a point
d'autre commerce que celui des Pelleteries , bc dont le Pais s'étend jufqu'i,

la Baie d'IIudfon
, qui en ell: à l'Oueft.

Mais la Montan nous ramené au Lac fupérieur, qui ell à plus de deux
cens lieues de cette Baie, & c'.'où on y rem:inte par une Rivière, nom-
mée M.ir:lhiLindi!>i j li rapide l^ Ci pleine de fauts,qui lix Indiens , dans
un bon Canot, ont peine à faire cette route en trente-cinq jours. Elle ne
conduit point juf.]u'au Lac fupérieur ; mais on trouve à la fource de cette

Rivière , après l'avoir remontée l'efpace de cent lieues, un petit Lac de
même nom , d'où l'on ell obligé de fiire un portage de fept lieues

,
poui"

arriver à la Rivière de Michipïkoion j qu'on defcend enfuite pendant dix

ou douze jours , avec l'embarras d'y faire aulll quelcjues portages. On no
trouve point , dans les Cartes , les noms du petit Lac & des deux Riviè-
res ; ce qui fait juger que le petit Lac eit celui de Lenemignon ou Aliniipe-

gon , Se la grande Rivière , celle de Per: , qui defcend de ce Lac au fond
delà Baie d'Mudfon. D'ailleurs la Hontan n'explique point fi la Rivière,
qu'il nonnno Michipikotoii , conduit jufqu'au Lac fupérieur.

tic fupcrkur. Il donne, à ce Lac, environ cinq cens lieues de circuit, en y com-
prenant j dit-il , le tour des Anfes tk. des petits Golfes. Cette petite Mer
d'eau douce eft aflez tranquille , depuis le commencement de Mai jufqu a

la fin de Septembre. Le coté du Sud eft: le plus fur pour la navigation des

Canots , parcequ'il contient quantité de Baies Se de petites Rivières , où
l'on peut relâcher dans le mauvais tems. Ses bords ne font point habités

Oorcrî^nion dfs

(S;) On <b;ine c? nom à ccux qui font de grandes courfes dan» le Continent, pouï
le Commerce de; Pclletciies.


